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Masaharu TAKASAKI développe depuis la fin des 

années soixante-dix (il avait à peine 1 5 ans !) une 

syntaxe architecturale étonnante pouvant être 

rattachée au courant néo-expressionniste. C'est 

d'ailleurs en Allemagne qu'il complétera sa forma­

tion de 1977 à 1981 avant de débuter sa carrière 

professionnelle en 1982. Ce séjour le mettra 

naturellement en contact avec l'œuvre des expres­

sionnistes allemands et aussi avec le travail des 

protagonistes de l'école de Graz en Autriche 

(Gunter DOMENIG, entre autres). Son exubérance 

plastique couplée à un certain mysticisme organi­

que rapproche sa démarche de celles d'architectes 

comme GAUDI ou Paolo SOLERI TAKASAKI 

attache ainsi une importance primordiale aux 

valeurs sociale, symbolique et spirituelle de l'archi­

tecture, son discours affirmant sans relâche le 

pouvoir de l'architecture comme catalyseur d'une 

symbiose active entre l'humain et les multiples 

facettes de son environnement. Si à l'aube d'un 

XXIe siècle potentiellement dominé par une 

globalisation réductrice et une prolifération 

asignifiantes des signes, on peut douter de la 

capacité réelle de la forme architecturale d'opérer 

symboliquement ou concrètement un tel processus 

d'harmonisation holistique, on peut toutefois plus 

pragmatiquement apprécier la dextérité plastique 

d'une architecture-sculpture qui prend tout son 

sens dans son inscription judicieuse dans le 

paysage de l'arrière-pays japonais. 
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L 'observa to i re a s t r o n o m i q u e et cen t re c i v i q u e de 

K i h o k u a été c o m p l é t é en j u i l l e t 1995 . Pet i te 

mun i c i pa l i t é d 'à pe ine 5 0 0 0 hab i tan ts s i tuée dans 

la p r é f e c t u r e mér i d i ona le de K a g o s h i m a , K i h o k u 

possède la r épu ta t i on de p ro f i t e r des p lus beaux 

c ie ls n o c t u r n e s du J a p o n en h iver et en é té . Loca l i sé 

cen ts mèt res d ' a l t i t ude au m i l i eu d 'un pa rc , 

l ' obse rva to i re c o m p r e n d auss i un pe t i t espace 

d ' e x p o s i t i o n , une g a r d e r i e , une te r rasse c o m m u n a u ­

ta i re et un a u d i t o r i u m . Il o f f r e des vues sa is issan tes 

les ba ies de K i n k o et de S h i b u s h i , le bass in de 

M i y a k o n o j o , les mon tagnes de K i r i sh ima et le 

fi 

p resqu ' î l e fa i san t face à la v i l le cô t i è re de 

K a g o s h i m a . 

Dans un con tex te s im i l a i re à ce lu i de K i h o k u et 

avec p lus o u mo ins le même p r i n c i p e d ' o r g a n i s a t i o n 

p r o g r a m m a t i q u e , le — 


